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5 mai 2015 

Homélie 

Vêpres de l’Assermentation, Campo Santo Teutonico 

 
Ps 19 ; Ps 20 ; Ap 4-6, 1P 2, 4-5 

 
Chers Frères, jeunes gardes, vous leurs frères et sœurs, parents, chers amis de la Suisse et 

d’ailleurs, 
 
Le Pape St Jean-Paul II, que certains ont connu et servi venait d’écrire sa dixième encyclique. 

Les médias parlaient de ce document. Je demande à un confrère s’il a lu ce texte 

enthousiasmant. Sa réponse m’arrive comme un trait : « En fait de documents pontificaux, j’en 

suis resté à la lettre de St Pierre ! » 

St Pierre, dont  la liturgie de cette veille d’Assermentation nous fait entendre un passage, nous 

présente vraiment l’essentiel.  
 

Die innere Mitte eines Christen …. ist Christus. Von Ihm haben wir unseren Namen, 
unsere Identität. Wir sind „Christianer“. Aber wer ist eigentlich dieser Christus? Er ist der 
Eckstein. Das weckt in uns den Sinn von solider Stabilität, die Grund-Lage auf der man 
abstützen – weiterbauen kann. 
Le Centre, pour un chrétien, c’est le Christ. C’est de lui que nous tenons notre nom ; notre 

identité ; nous sommes des ‘’christiens’’.  Mais qui est-il donc ce Christ ?  

Il est pierre vivante. L’image de la pierre évoque la solidité, la base sur  laquelle on peut 

s’appuyer, bâtir.  

L’apôtre qui écrit cette lettre en fera lui-même l’expérience. Il s’appelait Simon, Jésus lui dira : 

« Désormais, c’est du solide dont j’ai besoin, donc tu t’appelleras Pierre ». Et, comme pour 

remettre les choses à leur place, le même St Pierre, dans le texte de ce jour, semble dire : Je 

veux bien être pierre, mais la pierre de fondation, la pierre d’angle, c’est Lui, Jésus.  

Ce Christ, non seulement est pierre vivante, mais d’une valeur inestimable. Dieu en a fait son 

choix préférentiel, parce que, nous est-il dit : « il en connaît la valeur ». 
 

Im Zenit von allem ist Christus. Aber Christus hielt nicht daran fest, wie Gott zu sein. Er 
hat uns alles mitgeteilt. Im Gipfelpunkt von allem steht ER - Christus. Nichts hat er 
eifersüchtig für sich behalten. In seiner unermesslichen Werthaftigkeit hat er uns alles 
mit-geteilt. Anders zeigt uns der heilige Petrus, dass diese Berufung jedem angeboten 
wird. Er sagt,   dass jeder ein lebendiger Stein sei zur Errichtung eines geistigen Tempels.  
Petrus wie ein Eckstein -- ein lebendiger Grundstein. Wenn man in Christus lebt,  wird 
man ihm ähnlich. Hier  ist also das grosse Geheimnis: Nähert euch Gott!  
Au sommet de tout, donc, le Christ ! Mais le Christ ne retient rien jalousement pour lui (cf. Phil 

2,9). Il nous a tout partagé. Ce qu’il est  dans sa valeur inestimable, c’est encore pour nous. Par 
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une sorte de renversement St Pierre nous montre que   cette vocation est offerte à chacun de 

nous. « Vous aussi soyez des pierres vivantes qui servent à construire le Temple spirituel. » 

Pierre pour pierre ; pierre vivante, pour pierres vivantes. Finalement la similitude s’acquiert par 

la fréquentation. Voilà le secret : « Approchez-vous du Seigneur. »  

Cette invitation, chers amis de la garde pontificale, vous pouvez nous aider à l’entendre avec 

une force renouvelée. Votre engagement est d’abord une profession de foi. Pour oser un 

serment de fidélité il faut vraiment avoir la foi. C’est le même mot. Vous êtes invités à vous  

appuyer sur le Roc solide qu’est le Christ. Approchez-vous de lui, il vous donne tout. C’est de lui 

que vous viendra votre propre solidité. Vous serez capables de servir ensuite –pas seulement le 

Pape, d’abord le Pape-- mais n’importe quel homme « comme si c’était le Christ ». Voilà 

comment un service humain peut être grand, comment vos plus petits gestes  peuvent prendre 

une valeur inestimable. Ce sera votre manière d’exercer un sacerdoce saint. Si ce que vous 

faites, vous le faites à cause du Seigneur Jésus votre service devient une offrande éminemment 

spirituelle. Comme disait le psaume que nous venons de chanter : « Nous n’avons pas d’autre 

force que le nom du Seigneur. » 
 

Die Geschichte der Garde lehrt uns, dass man hier Leute findet, die im Innern voll und 
ganz in diesem Sinne - Dienst leisten. Sie folgten Christus. Sie haben ihr ganzes 
Vertrauen in IHN gesetzt und teilten so sehr mit IHM SEINE Berufung, dass auch sie, als 
lebendige Bausteine, von den Menschen verachtet und deshalb verworfen wurden. Der 
Diener – das wissen wir - steht nicht über dem Meister. Eine Tatsache, die auch Petrus 
bis an sein Lebensende erfahren musste. 
Dans l’histoire de la Garde, nous rencontrons des hommes qui sont pleinement entrés dans cet 

esprit. Ils ont tellement imité le Seigneur Jésus, tellement misé sur lui qu’ils ont partagé sa 

vocation : pierre vivante rejetée par les hommes. Le disciple, nous le savons, n’est pas au-

dessus de son maître. St Pierre lui-même l’a aussi expérimenté jusqu’au bout.  

A Santa Maria del Poppolo, le Caravage nous montre St Pierre au jour de son offrande 

définitive. Sur une croix comme son maître, mais la tête en bas ; Simon Pierre, tête de l’Eglise, 

pose sa propre tête contre la pierre d’angle du Temple vivant  et nouveau. La chance de votre 

service romain c’est de vous permettre non seulement d’aller méditer devant le tableau du 

Caravage, mais aussi d’être tout proches du Pape François. En mettant votre vie à son service, 

c’est Pierre que vous rejoignez et avec lui, le Christ Jésus, la véritable pierre d’angle de l’Eglise. 

Finalement, mon confrère n’avait pas tout  à fait tort d’inviter, au-delà de tous les écrits des 

papes, à rester aujourd’hui encore attentifs à la lettre de St Pierre !  
 

AMEN 
 

+Jean-Marie Lovey 

Evêque de Sion 


